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À voir

À CHARLEROI, Soirée 
débat-spectacle  : «  Le 
marathon pour l’emploi » 
le samedi 30/11 à 20h au 

Cercle Saint Michel, rue Jean Jau-
rès, 3 à 6044 Roux organisé par le 
CEFOC et l’ASBL La Rochelle.
� 081.23.15.22 � info@cefoc.be 

À CHIMAY, journée de 
rencontre  : autour des 
moines-poètes et du 
livre de Gabriel Ringlet E!acement 
de Dieu. La voie des moines-poètes. 
Un beau moment d’échanges et 
de ressourcement accompagné 
par des témoins, une récitante et 
des musiciennes. Le 7/12 de 10 à 
17h à l’Abbaye de Chimay. 
� 010.88.83.58 et 010.88.83.57 
� www.leprieure.be

À ERMETON-SUR-BIERT, 
Fête de Noël  : «  Il a habité 
parmi nous  » avec l’abbé Germain 
Bienaimé, du 23/12 à 16h au 25/12 à 
14h au Monastère Notre-Dame des 
Bénédictines, rue du Monastère, 1.
� 071.72.00.48 � net@ermeton.be

À LIÈGE, Grandes con- 
férences : « Comment 

s’adapter dans un monde sans 
certitude  : une question d’évolu-
tion  » avec Pascal Picq, paléoan-
thropologue, le 12/12 à 20h15 à 
la salle de l’Europe du Palais des 
Congrès (Esplanade de l’Europe).
�  04.221.93.74 �  nadia.delhaye@
gclg.be �  www.grandesconferences-
liegeoises.be

À LIÈGE, Conférence  : 
«  Que dit-on quand on 
dit Dieu  » avec Olivier Riaudel, 
Professeur à l’UCL, le 5/12 à 20h15 
à l’église du Sart-Tilman, Rue du 
Sart-Tilman, 341.
�  04.367.49.67 �  info@ndpc.be 
� www.ndpc.be 

À LIÈGE, Journée bien-
être : « Découvrir et tes-
ter divers outils et tech-

niques dirigées vers le bien-être 
global » avec des conférences, des 
initiations techniques, des stands 
d’information le 23/11 de 9h à 
17h à la Mutualité chrétienne, 
place du XX Août, 38.
� 04.230.16.14 �  infor.sante.liege@
mc.be � www.mc.be

À MAREDSOUS, Mar-
ché artisanal et de 
Noël  : du 30/11 au 
29/12 à l’Abbaye de Maredsous.
� 0475.57.88.77 � daniel.mischler@
maredsous.com

CALENDRIERSEUL EN SCÈNE

(In)quiétudes
d’Olivier

À travers le portrait de son père, le comédien Jean-Claude Piraux met, 
seul en scène, les malaises d’une famille où chacun peut se retrouver. 
Un spectacle brillant, entre humour et émotion. 

Séraphin et Olgave 
ont deux enfants. 
L’un rêve de deve- 
nir artiste. L’autre, 

qui « a eu moins de chance », 
a hérité d’un chromosome 
sauvage qui le rend «  dif-
férent ». Séraphin n’appré-
cie pas les rêves de vie 
bohème de son aîné et est 
incapable de maîtriser les 
coups de folie douce du 
cadet. Quant à sa femme, 
mère au foyer, qu’a-t-elle 
donc d’autre à faire qu’à 
s’occuper de son pota-
ger bio ? La petite vie des Piraux va cahin-caha 
jusqu’au jour où Séraphin rentre à la maison 
catastrophé  : il est licencié. À cinquante balais, 
comment alors gérer une vie qui se vide… si-
non en essayant de subsister « en toute inquié-
tude » ? 
Voici donc ce qui est raconté par ce "ls qui rê-
vait d’être artiste et qui "nit par réaliser ce rêve 
dont son père ne voulait pas. Jean-Luc Piraux a 
conçu son spectacle en hommage à ce fameux 
« paternel » qui n’était jamais parvenu à trans-
former ses rêves en réalité. Pour représenter ces 
tranches de vie vécues, le comédien a choisi le 
«  one man show  », qu’on appelle désormais 
« seul en scène ». Une expression juste en l’oc-
currence, car ce n’est pas Piraux qui se met en 
valeur, mais les modestes personnages aux-
quels il redonne vie avec humour et émotion.
Séraphin et Olgave sont à l’image de ses pa-
rents jusque dans leurs mimiques. Aussi "dèles 
que le portrait du frère, Robert, dont les com-
portements décalés permettent à l’artiste 
d’entraîner le spectateur dans des scènes où, 
pour une fois, il n’est pas choquant de rire d’un 
handicapé.

Au Centre culturel de 
Dinant, à la mi-octobre, 
comme lors de chaque 
représentation, le public 
a été mis à l’épreuve par 
le comédien, qui cherche 
à jouer , « en toute inquié-
tude  », avec les specta-
teurs. La technique peut 
irriter. Mais tant qu’on 
n’est pas au cœur de la 
moquerie, qui refusera de 
rire des mésaventures qui 
surviennent à ses pairs  ? 
D’autant que, de la sorte, 
Piraux parvient à banaliser 

ce qu’il a dû souvent vivre comme un drame…
On peut ressortir de ce spectacle fort avec 
des sentiments mitigés. Fallait-il en rire, ou se 
contenter de pleurer  ? À moins que la bonne 
réponse ne se trouve dans le mélange des deux 
sentiments. Comme dans la vraie vie…

Frédéric ANTOINE

En toute inquiétude, en tournée d’octobre 2013 à avril 2014. 
En décembre  : le 5 à La Chapelle de Verre de Ronquières 
(�067.64.88.93). Le 12 au Centre Culturel d’Andenne 
(�085.84.36.40). Les 13 et 14 au Moulin Saint-Denis de 
Obourg (�0475.42.98.67). Du 18 au 20 au Centre Culturel 
Wolubilis de Woluwé-St-Lambert (�02.761.60.30).
En janvier  : Le 17 au Centre Culturel de Bastogne 
(�061.21.65.30). Le 23 au Foyer Culturel de Manage 
(�064.54.03.46). Le 24 au Centre Culturel d’Herlaimont 
(�064.41 13 35). Le 25 à l’église du Prieuré de Malèves-Ste-
Marie (�010.88.83.58). Le 31 au Centre Culturel de Floren-
ville (�061.31.30.11).
En février : Le 3 à l’Hôtel de Ville de Herve (�087.78.62.09). 
Le 5 au Centre Culturel de Stavelot (�087.78.62.09). Le 7 
au Centre Culture et Loisirs de Bouillon (�061.22.48.71). Le 
15 au Centre Culturel de Hotton (�084.41.31.43). Le 20 au 
Centre Culturel Régional de La Louvière (�064.21.51.21). 
Le 21 au Centre Culturel de Beauraing (�082.71.30.22). Le 
22 au Centre Culturel de Braives-Burdinne (�019.54.92.50). 
Le 28 au Centre culturel d’Aubange (�063.38.95.73).
En avril, le 15 au Foyer culturel de Montigny-le-Tilleul 
(�071.51.11.63).


